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chronopsychologique. V. Rouyer, M. de Léonardis, C. Safont-Mottay, & M. Huet-Gueye. 6ème
Colloque international du RIPSYDEVE; Actualités de la Psychologie du Développement et de
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Evaluation et auto-évaluation des niveaux et des variatio s de l'atte tio  de l’e fa t à 
l'adulte: approche chronopsychologique 

 

Résumé 

Les va iatio s jou ali es des p o essus og itifs e  situatio  d’app e tissage o t fait l’o jet de 
o eu  t avau  hez l’e fa t s ola is . Pa i es p o essus, l’i pli atio  ajeu e de l’atte tio  

depuis la pe eptio  jus u’à l’a tio  est a uise. Co e a t les th i it s og itives de l’adulte e  
formation, la littérature présente peu de travaux repérables dans ce milieu de vie et de 

développement. Par ailleurs, si les pe fo a es esu es o t la ge e t t  i vesties da s l’ tude 
des th i it s og itives de l’e fa t à l’adulte, l’auto esti atio  este elle-même peu étudiée. Le but 

pou suivi tait d’ value  les iveau  et les va iatio s jou ali es de l’atte tion mesurée et auto-

esti e de l’e fa t à l’adulte selo  u e pe spe tive d veloppe e tale et d’i vesti  les a ts e t e 
mesures objectives et subjectives.  

Participants : 262 enfants scolarisés du CP au CM2 : 134 filles (âge moyen : 9 ± 2) ; 128 garçons (âge 
moyen : 9 ± 1), et 166 adultes en formation : 130 femmes (âge moyen : 31;2 ± 10) et 36 hommes (âge 

moyen : 27;10 ± 8). 

Matériel et déroulement : Tests de barrage et échelles visuelles analogiques (fatigue et vigilance) en 

passation collective à quatre mo e ts d’u e e jou e d ut et fi  de ati e ; d ut et fi  
d’ap s-midi) au mois de mai. Les données ont été traitées par ANOVA à mesures répétées, analyses 

corrélationnelles et typologiques. 

Les a al ses sugg e t la ise e  pla e p og essive d’u  p ofil jou alie  de l’atte tio  ave  l vatio  
des pe fo a es du d ut de la jou e jus u’e  fi  d’ap s- idi pou  l’adulte. Ai si le p ofil 
lassi ue d fi i hez l’e fa t o stitue ait u e tape da s le d veloppe e t de l’atte tio  de l’e fa t 

à l’adulte. Le creux post prandial observé dans la littérature chez les enfants semble disparaître avec 
l’ava e e  âge et l’e iste e de p ofils diff e i s hez les plus jeu es o t aste ave  la t pologie 
des adultes principalement caractérisée par des différe es de iveau d’atte tio  sa s diff e iatio  
de p ofil. Au u  effet du ge e ’a t  elev  uel ue soit l’âge o sid . Si la esu e su je tive de 
la vigila e ’est pas p di tive des pe fo a es atte tio elles et de leu s va iatio s, elle est e  

lie  ave  l’auto valuatio  de la fatigue sugg a t l’effo t fou i et esse ti pou  ai te i  les 
performances. Les relations entre mesures objectives et subjectives et leurs variations journalières 

ouvrent un champ nouveau à investir pour les travaux en chronopsychologie dans une perspective life 

span.  

Mots-clés: Rythmicités attentionnelles – Autoévaluation - Typologies – Développement –  
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Evaluation et auto-évaluatio  des iveau  et des variatio s de l'atte tio  de l’e fa t à 
l'adulte: approche chronopsychologique 

 

Introduction 

Depuis p s de t e te a s, les th i it s jou ali es de l’atte tio  o t fait l’o jet de nombreuses 
tudes p i ipale e t o duites aup s d’e fa ts et d’adoles e ts  s ola is s. Les e jeu  e  o t 

régulièrement été rappelés : l’atte tio  est u  p o essus og itif ajeu  ui o ditio e l’a s au  
apprentissages (Camus, 2003 ; Gallego, Perruchet, & Camus, 1991 ; Richard, 2003). Des 

recommandations sociétales ont pu être apportées à partir des conclusions scientifiques établies 

(Touitou & Bégué, 2010). Elles concernent ota e t l’o ga isatio  du te ps s olai e u’il soit 
journalier, hebdomadaire ou annuel. Ces recommandations établissent les ajustements estimés 

aiso a les e t e les th es e dog es de l’e fa t à l’adoles e t et les s h o iseu s so iau , 
th es e dog es issus de l’e vi o e e t so ial. 

Chez l’e fa t, la va ia ilit  des p ocessus attentionnels est acquise depuis plus d’u  si le Bourdon, 
1926 ; Gates, 1916 . Ces va iatio s jou ali es de l’atte tio  o t guli e e t t  o se v es da s 
la littérature et retrouvées par Testu (2008) chez des enfants de nationalités différentes qui 

proposera le terme de « profil classique» pour décrire ce profil de base universel. Ainsi, il est acquis 

ue pou  u e ajo it  d’ l ves de  à  a s, les pe fo a es p og esse t du d ut jus u’à la fi  
de la matinée scolaire, régressent durant la pause idie e, puis s’ l ve t à ouveau au ou s de 
l’ap s-midi. Cette variation attendue constitue un point de référence pour vérifier le bon ajustement 

e t e les th i it s p op es de l’e fa t et les th es p oduits pa  l’e vi o e e t. Ces do es 

ont été complétées par une approche développementale et différentielle. Ainsi il a pu être établi que 

ce profil se mettait en place au cours des premières années de scolarisation (Testu, 2000) passant de 

variations ultradiennes à semi circadiennes. Par ailleu s, l’h t og it  des p ofils des plus jeu es, 
s ola is s e  ate elle, o t astait ave  l’ho og it  et la o sista e du p ofil lassi ue elev e 
chez les 9-10 ans (Cla isse, Le Flo ’h & Testu,  ; Janvier & Testu, 2005 . L’e t e da s la pu erté 

apparait cependant comme une nouvelle source de perturbation sur le profil décrit.  

La revue de la littérature conduit ici à un constat : si de nombreux travaux peuvent être recensés sur 

l’e fa t d’âge s olai e ais aussi su  les th i it s iologi ues et ps hologi ues de l’adulte e  
milieu de travail (Bjerner et al., 1953 ; Browne, 1949 ; Fraisse, 1980 ; Harris, 1977), pour les 

th i it s og itives de l’adulte e  fo atio , les do es so t uasi i e ista tes. Ce do ai e peu 
exploré, outre ses aspects applicatifs, apporterait pourtant la continuité des travaux précédemment 

mentionnés. 

Le ut de ette tude tait d’ value  les iveau  et les va iatio s jou ali es de l’atte tio  esu e 
et auto-esti e de l’e fa t à l’adulte. Les a ts e t e esu es objectives et subjectives sont 

interrogés. Dans la continuité des travaux précédemment cités, une approche différentielle des 

profils journaliers a été retenue.  
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Méthodologie 

 

Participants 

 

Tableau 1. Caractéristiques des participants enfants 

 CP/CE1 CE2/CM1 CM2 TOTAL 

Effectifs 100 110 52 262 

Genre  49 ♂ 51 ♀ 53 ♂ 57 ♀ 26 ♂ 26 ♀ 128 ♂ 134 ♀ 

Age      Etendue 

Moyenne 

Ecart type 

6.5 – 8.3  

7,43  

0;5 

8;1 - 10,4  

 9;4  

0;6 

E10;05 - 12;3  

11;01  

0;4 

6;5 - 12;3  

8;9  

1;5 

 

262 enfants ont participé à cette étude (Tableau 1). Ils sont âgés de 6 à 12 et scolarisés du CP au 
CM2. Ils se répartissent en 128 garçons et 134 filles et vivent dans une commune péri urbaine. 

L’a age e t du te ps s olai e est e  uat e jou s.  

 
Tableau 2. Caractéristiques des participants adultes 

 Institut FCS 

 

Groupe cadres 

I stitut d’ost opathie 

 

Groupe ostéo 1 

I stitut d’ost opathie 

 

Groupe ostéo 3 

TOTAL 

Effectifs 45 39 51 135 

Genre  9 ♂ 36 ♀ 15 ♂ 24 ♀ 12 ♂ 39 ♀ 36 ♂ 99 ♀ 

Age        Etendue 

Moyenne 

Ecart type 

29;5 - 52;4  

38,11  

5;7 

18;5 - 41,8  

21;7  

4;3 

19;10 - 36;2  

22;10  

2;6 

18;5 - 52;4  

27;10  

9 

 

Les participants adultes sont âgés de 18 à 52 ans (Tableau 2). Ils se répartissent en 36 hommes et 99 

femmes. 45 sont étudiants en Institut de Formation Cadres, 90 sont étudiants en Institut 

d’Ost opathie do t 9 e  ère année et 51 en 3ème année. L’a age e t du te ps de fo atio  est 
en quatre jours. 

 

Matériel et déroulement 

 

Des tests de barrages ont été utilisés pour esu e  l’atte tio  et des échelles analogiques visuelles 

pour l’atte tio  et la fatigue auto estimées. 

- Attention visuelle sélective : Epreuves de barrage - 4 formes parallèles et un pré-test  

- Attention et fatigue auto évaluées : Echelles visuelles analogiques (EVA). 

Les pa ti ipa ts taie t tous volo tai es et leu  a o at a t  p se v . L’ tude s’est d oul e su  
une même journée dans les conditions habituelles de formation des participants et en situation 

collective de passation. Après une phase de prétest réalisée 1 ou 2 jours auparavant, ils ont été 
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testés à quatre moments de la journée dans le lieu habituel de formation (démarrage des cours : 

8h45-9h00, fin de matinée : 12h00-12h15, d ut d’ap s-midi : 13h45-14h00, fi  d’ap s-

midi :16h15-16h45). Le t aite e t des do es a t  alis  à pa ti  d’analyses de variance à 

esu es p t es, d’analyses corrélationnelles et d’analyses en clusters au seuil .05. 
 
Résultats 

 
Niveau  et variatio s de l’atte tio  jour ali re 

 
Enfants 

U e l vatio  i po ta te du iveau d’atte tio  est o se v e Figu e  ave  l’ava e da s  le 
niveau scolarisation (F(2-254)=123.02, p <.00001).  

 

  
     Figure 1. Variatio s jour ali res de l’atte tio        Figure 2. Variations journalières de l’atte tio  

        des enfants selon le niveau de scolarisation                                  des adultes selon le groupe de formation  

 

Les variations journalières suivent un profil  classique F(3-762)=45.85, p<.00001) avec élévation des 

performances entre le début et la fin de matinée, diminution au cours de la pause méridienne et 

ep ise de l’atte tio  e  fi  d’ap s-midi. Les profils journaliers des enfants se différencient 

significativement (F(6-762)=2.63 ; p< .01) principalement sous l’effet d’u e ep ise plus soute ue des 
pe fo a es e  fi  d’après-midi chez les plus enfants de CM2. Au u e diff e e ’a t  elev e 
entre les filles et les garçons. Les sultats de l’a al se o latio elle o fi e t u  lie  fo te e t 
significatif et positif e t e l’atte tio  esu e et l’ava e e  âge (r=.72 ; p<.000001). 

 

Adultes 

 

Le iveau o e  de l’atte tio  journalière des trois groupes d’adultes est comparable. Les 

performances varient significativement au cours de la journée (F(3, 396)=88.23; p<.00001) avec 

élévation des scores tout au long de la journée. Une interaction significative entre les groupes et le 

moment de passation est observée (F(6-396)=4.07 ; p<.001). Les analyses partielles précisent que les 
étudiants de 1ère année prése te t u e aisse d’atte tio  e  fi  de jou e (F(1-132)=8.22; p<.004), 

contrairement aux deux autres groupes qui augmentent significativement leur attention au même 

moment (Ostéopathes 3ème année : (F(1-132)=5.69; p<.01); Etudiants cadres de santé : (F(1-132)=28.5; 

p<.0000001). Les niveaux et les profils journaliers attentionnels des hommes et des femmes sont 



 

 

77 

 

Actualités de la Ps chologie du Développe e t et de l’Educatio  

Actes du 6ème Colloque International du RIPSYDEVE 

R seau I te u ive sitai e de Ps hologie du D veloppe e t et de l’Edu atio   
Laboratoire Psychologie du Développement et Processus de Socialisation - Université Toulouse 2 –Le Mirail  

Toulouse, 30 et 31 mai 2013 

comparables. Un lien négatif a été elev  e t e l’âge et le iveau o e  d’atte tio  r=-.20 ; p<.05), 

plus l’adulte ava e e  âge oi s la pe fo ance attentionnelle est élevée. 

 

Niveau  et variatio s de l’atte tio  auto-estimée 

 
Les esu es a alogi ues visuelles pe ettaie t d’app he de  la pe eptio  u’o t l’e fa t et  
l’adulte de leu  apa it  atte tio elle ai si ue leu   esse ti de fatigue. 

 

Attention auto évaluée des enfants 

U e diff e e de iveau d’atte tio  pe çue est p se te e t e les t ois g oupes F(2-250)=6.22, p<.01 

au bénéfice des CE2-CM1. Les profils indiquent une variation journalière significative (F(3-750)=6.61, 

p=.001). E  eva he l’i te a tio  est o  sig ifi ative (Figure 3) : les scores des trois groupes varient 

de manière comparable au cours de la journée. Les analyses partielles indiquent u’une perception 

de aisse d’effi ie e e  fi  de jou e est perçue chez les plus jeunes et chez les plus âgés. Il 

’appa aît pas de lie  e t e l’âge el et l’atte tio  auto valu e et les filles et les ga ço s e se 
différencient pas. 
 

Attention auto évaluée des adultes 

La comparaison des niveaux moyens de l’atte tio  auto-estimée des adultes ne présente aucune 

différence (Figure 4). Les variations journalières des trois groupes sont statistiquement comparables 

avec un ressenti de baisse de capacités attentionnelles décrit à partir de la pause méridienne (F(3-

396)=4.9, p=.002). Les hommes et les femmes ont des niveaux et des variations journalières 

comparables et l’âge ’est pas o l  ave  l’auto-esti atio  de l’atte tio . 
 

 

                  
Figure . Variatio s jour ali res de l’auto valuatio                                Figure . Variatio s jour ali res de l’auto valuatio  

de l’atte tio  des e fa ts selo  le iveau de scolarisatio                    de l’atte tio  des adultes selo  le groupe de formation  

 

Niveaux et variations de la fatigue auto-estimée 

 

Fatigue auto évaluée des enfants 

 

Une différence apparaît entre les trois groupes d’e fa ts (F(2-250)=14.62, p=.000001). Les plus jeunes 
se décrivent plus fatigués que les autres enfants (F(1, 250)=23.28, p=.000001), qui eux ne se 

différencient pas (Figure 5). Pour tous les enfants réunis, l’ volutio  jou ali e de la perception de 
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la fatigue varie significativement (F(3-750)=14.83 ; p=.000001). Elle diminue entre le début et la fin de 

ati e puis s’ l ve e  fi  de jou e. L’i te a tio  est o  sig ifi ative attesta t de profils 

comparables entre les trois groupes. Le esse ti de fatigue est fo te e t o l  ave  l’âge el de 
l’e fa t. Plus l’e fa t ava e e  âge, oi s le esse ti de fatigue est lev  (r = -. 29; p<.000001).   

 

Fatigue auto évaluée des adultes 

 

Les étudiants en ostéopathie décrivent un niveau de fatigue comparable qui est plus élevé que le 

ressenti des plus âgés, cadres de santé (F(1-132)=12.25; p<.00001). Comme chez les enfants, le profil 

des trois groupes présente une variation comparable avec diminution de la fatigue ressentie entre le 
début et la fin de matinée et élévation de ce ressenti en fin de journée (F(3- 9 = .  ; p=. . L’âge 
est o l  gative e t ave  l’auto valuatio  de la fatigue. Co t ai e e t au  e fa ts, l’ava e 
e  âge s’a o pag e d’u  oi d e esse ti de fatigue. 

 

 

                    
Figure . Variatio s jour ali res de l’auto valuatio                           Figure . Variatio s jour ali res de l’auto valuation 

de la fatigue des enfants selon le niveau de scolarisation                  de la fatigue des adultes selon le niveau de scolarisation  

 

Approche typologique des profils journaliers  

 

Enfants 

 

De la même manière que dans les travaux précédemment cités, des analyses en clusters ont permis 
d’investir les différenciations dans les profils attentionnels au sein de chaque groupe (Figure 7). Pour 

les enfants les plus jeunes, scolarisés en CP-CE1, à partir du profil moyen précédemment décrit, deux 

g oupes se so t d gag s de l’a al se e  luste . Les sources de différenciation entre les profils 

concernent le niveau des performances et le profil de variation. Le niveau attentionnel est plus faible 

pou  l’u  des deu  g oupes et il présente un profil classique contrairement au groupe ayant le niveau 

d’atte tio  le plus lev  ui p se te u  effet plafo d de la fi  de ati e à la fi  d’ap s-midi.  
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Figure 7. Typologie des niveaux et profils journaliers des enfants du CP au CM2 

 

En CE2-CM1 comme en CM2, les analyses conduisent à constituer deux groupes qui se différencient 

exclusivement par le niveau attentionnel. Le profil répond à un profil classique, le creux post prandial 

est moins marqué pour les CE2-CM1 et les variations sont plus soutenues pour les CM2.  
 

Adultes 

 

Pour les étudiants en ostéopathie 1ère année, le profil moyen initialement décrit est différencié en 

trois groupes. Leur hétérogénéité provient principalement d’u e diff e e de iveau d’attention. 

Les va iatio s jou ali es de l’atte tio   sont statistiquement comparables mais tendent à se 

différencier. 

 

 
 

 

 
Figure . T pologie des iveau  et profils jour aliers des trois groupes d’adultes e  for atio  

 

Pour la majeure partie des étudiants de 1ère année, une élévation des performances est présente 

jus u’e  fi  d’ap s-midi suivie d’u e diminution en fin de journée. Cependant, un groupe 

o espo da t à % de l’effe tif p se te le iveau le plus fai le et u e a sence de variations 

journalières. 

Pour les étudiants ostéopathes de 3ème année, l’a al se suggère une décomposition en 3 groupes qui 

ne se différencient que par leur niveau attentionnel : les 3 profils présentent une élévation des 

performances au cours de la journée.  

CP-CE1 CP-CE1 CP-CE1 

Ostéopathes 1ère année Ostéopathes 1ère année Ostéopathes 1ère année 
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Pour les cadres de santé, l’a al se e  luste  o duit également à identifier 3 groupes qui se 

différencient non seulement par leurs niveaux mais également par leurs variations journalières. Si les 

groupes disposant des scores les plus élevés varient au cours de la journée avec élévation des 

pe fo a es du ati  jus u’e  fi  d’ap s-midi, le g oupe a a t le plus fai le iveau d’atte tio  
reste constant quel que soit le moment de passation. Il correspond à un tiers des effectifs. 

 

Analyses corrélationnelles  

 

Des analyses complémentaires ont été réalisées afin d’i te oge  les liens entre les performances 

attentionnelles, la fatigue et l’atte tio  perçues en scores moyen et pour chaque moment de 
passation. Elles mettent en évidence une grande similarité entre les résultats des enfants et des 

adultes. Les s o es atte tio els e so t o l s i ave  l’atte tio  pe çue, i ave  la fatigue pe çue. 
En revanche, les deux mesures analogiques, fatigue et attention perçues sont corrélées négativement 

et quel que soit le moment de la journée. Plus le esse ti de l’atte tio  di i ue, plus l’auto-

évaluation de la fatigue est forte mais sans lien avec la performance réelle. Par ailleurs, le niveau de 

l’atte tio  corrélé significativement et positivement ave  l’âge chez les enfants (r= .72; p<.000001) 

devient négatif avec les adultes (r=-.22 ; p<. . L’ava e e  âge s’a o pag e de eilleu es 
performances chez les enfants et de moindres performances chez les adultes. La perception de la 

fatigue est en lie  sig ifi atif et gatif ave  l’âge el hez l’adulte (r=-.38; p<.0001) comme chez 
l’e fa t r= -.29; p<.000001).  

 

Discussion-Conclusion 

 

L’o je tif pou suivi i i tait d’i vesti  les iveau  et les va iatio s de l’atte tio  de l’adulte e  
formation compa ative e t à des esu es faites aup s d’e fa ts pou  le e t pe de tâ he et 

dans le e t pe d’a age e t du te ps de fo atio . Dans cette étude, les capacités 

attentionnelles mesurées chez les enfants so t fo te e t se si les à l’effet de l’âge, les variations 

jou ali es de l’atte tio  fluctuent conformément aux données rapportées dans la littérature. Les 

a al ses p ise t u’au sei  d’u  e g oupe d’âge, des a ts de iveau  et de p ofil so t 
fortement présents pour les plus jeunes.  

Chez l’adulte, si les niveaux o e s de l’atte tio  so t comparables entre les groupes, là aussi, une 

forte hétérogénéité attentionnelle a été observée au sein de chaque groupe. Les variations 

jou ali es de l’atte tio  présentent une élévation continue des performances au cours de la 

jou e ui s’ loig e du p ofil lassi ue pa  l’a se e de eu  post-prandial majoritairement relevé 

hez l’e fa t de 9-10 ans (Testu, 2008). Pour les jeunes étudiants de 1ère année qui intègrent le 

cursus de formation, et contrairement aux autres adultes, une baisse de performances a été relevée 

en fin de journée qui semble interroger l’adaptatio  au ouveau dispositif d’ tudes et/ou à une 

étape de transition de vie relevée dans la littérature (Montfort, 2000). Cette diffi ult  d’adaptation 

se a ifeste ait pa  u e diffi ult  de ep ise e  fi  d’ap s-midi. En accord avec les travaux de Plude 
et Doussard-Roosevelt (1989), un effet du vieillissement a été constaté pour l’atte tio  s le tive. 

Pourtant les mesures analogiques ne traduisent pas cette différenciation mais signale un écart entre 

la performance et la perception de la performance à venir. En effet, les mesures utilisées ont permis 

d’i te oge  les lie s e t e les pe fo a es et leu  auto-évaluation par la personne elle-même. La 

comparaison des mesures objectives et subjectives indique que les  mesures attentionnelles et celles 

de l’atte tio  auto évaluée ne sont pas corrélées. Cette dernière est en revanche fortement corrélée 
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avec la fatigue auto estimée. Pa  ailleu s, u e di i utio  du esse ti de fatigue ave  l’âge est 

observée aussi ie  hez l’adulte ue hez l’e fa t.  
A l’usage de l’ tude des th i it s de l’atte tio , il peut t e p opos  de ep e d e les perspectives 

rappelées par Lautrey (2006) co e a t l’i te ve tio  des p o essus e utifs e pli ua t e  
particulier les capacités attentionnelles. E t e l’auto-estimation et la réalisation effective, des pistes 

ouvelles so t à e plo e  da s l’ tude des th es. Elles concernent particulièrement les processus 

métacognitifs et les régulations mises en place par les individus et l’e t ai e e t possible de ces 

fonctions o e sugg  hez l’e fa t Le o te, . Des travaux réalisés auprès de sapeurs-

pompiers travaillant de nuit font écho de cette proposition (Reinberg et al., 2013). De l’e fa t à 
l’adulte, l’auto-pe eptio  de l’ tat og itif et otio el et leu s va iatio s jou ali es pou aie t 
o stitue  u  fa teu  d’ajuste e t pou  ai te i  les performances réelles. Les écarts entre 

variables psychologiques autoévaluées et mesurées peuvent être proposés comme un nouvel objet 

d’ tude e  h o ops hologie. Au ega d de la litt atu e o e a t des populatio s d’e fa ts 
scolarisés, ces travaux exploratoires alis s aup s d’adultes e  fo ation restent à consolider en 

faisa t va ie  les p o essus og itifs solli it s, leu  deg  d’e ige e et de aît ise et les o ditio s 
de passation. 
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